
DƒFINITION
Le carrefour giratoire est un am•nagement plan, com portant
un €lot central ceintur• par une chauss•e circulair e.
Parcouru en sens unique, il collecte les trafics des voies
aboutissant • l'intersection et redistribue ces trafics entre
ces m‚mes voies. Les v•hicules se retrouvent ainsi dans
le m‚me courant de circulation, quelles que soient leur
provenance et leur destination. 
Les conflits entre v•hicules sont limit•s • ceux li •s • l'insertion
des v•hicules entrant dans le courant commun, et • ceux li•s •
la s•paration des v•hicules sortants. Insertion et s•paration
s'effectuent l'une et l'autre par la droite : tout v•hicule tourne
deux fois • droite, y compris en cas de ºtourne-•-g aucheº.
Tous les itin•raires sont ainsi interrompus, et tou s les trafics
qui aboutissent au carrefour perdent leur pr•pond•r ance,
quelle qu'elle soit, au b•n•fice du courant commun sur
l'anneau, en application du r•gime de la priorit• a ux v•hicules
circulant sur la chauss•e annulaire.

CINQ FAMILLES TYPES  

Compte tenu de leur int•r‚t au plan de la s•curit• routi!re, les
carrefours giratoires sont de plus en plus utilis•s . En France,
on d•nombre aujourd'hui plus de 30 000 carrefours g iratoires.
Selon le trafic, la nature des voies, le domaine d'utilisation et

les exigences de l'am•nagement, on peut classer les
giratoires en cinq familles types :
· Les giratoires urbains ªstandardsº qui peuvent ‚tre  install•s

sur les voies de desserte des zones d'activit•s et des voies de
transport en commun, sur les voies de trafic princi pal intra-
muros, sur les voiries de distribution locale et su r les voiries
de desserte intra-muros.

· Les giratoires urbains ªstrat•giquesº qui sont dest in•s • ‚tre
install•s sur les p•n•trantes, les rocades et les v oies rapides
urbaines, sur les voiries des zones industrielles •  trafic lourd
•lev• et sur les voies de distribution principales.

· Les giratoires p•riurbains destin•s • l'am•nagement  des
entr•es de ville.

· Les giratoires de rase campagne du R•seau Routier Non
Structurant (VRNS).

· Les giratoires de rase campagne du R•seau Routier
Structurant (VRS).

SPƒCIFICITƒS

Contraintes sp•cifiques 
lors de la construction

R•aliser un carrefour giratoire, c'est souvent modi fier un
carrefour existant. De ce fait, il s'agit d'un peti t chantier
d•coup• en phases et r•alis• en un temps r•duit, af in de
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minimiser la g‚ne aux usagers. Le trafic est donc s oit d•vi•
temporairement, soit limit• aux riverains et aux us agers.
Compte tenu de ce phasage, les quantit•s de mat•ria ux mis en
oeuvre sont relativement faibles. En outre, l'utili sation de
mat•riels de r•pandage et de compactage performants  n'est
pas toujours possible. Dans ces circonstances, le recours •
des mat•riaux ne n•cessitant pas de compactage est
fortement recommand•.

Sollicitations sp•cifiques en service

Les voies d'acc!s au carrefour giratoire, ainsi que  la chauss•e
annulaire, sont soumises • des contraintes sp•cifiq ues.

Contraintes de cisaillement
Les voies d'acc!s sont des zones de freinage et d'acc•l•ration,
ce qui provoque des transferts de charge entre essieux et des
contraintes d'adh•rence tr!s •lev•es.
Sur la chauss•e annulaire, l'accroissement des cont raintes est
provoqu• par les efforts tangentiels engendr•s par les
mouvements de rotation des essieux simples et doubles des
poids lourds, voire par les pivotements des essieux tridems.
Ces efforts de surface sont d'autant plus marqu•s q ue le rayon
du carrefour giratoire est faible. Ceci se traduit par une
majoration des contraintes tangentielles de cisaill ement • la
surface du rev‚tement.

Contraintes structurelles
Dans les carrefours giratoires, les vitesses pratiq u•es sont
faibles (30 • 40 km/h), d'o" un temps d'application  de la charge
plus long qu'en section routi!re rectiligne.
D'autre part, la circulation est extr‚mement canali s•e du fait
des conditions particuli!res de circulation li•es •  la g•om•trie
de l'ouvrage. Ceci se traduit par une majoration des contraintes
dans la structure de la chauss•e et un risque •lev•  d'orni•rage.
Enfin, l'effet de la force centrifuge, qui r•sulte du virage,
d•s•quilibre la r•partition des charges entre les r oues d'un

m‚me essieu entra€nant la surcharge des roues ext•r ieures
au virage (de 10 • 20 % selon des mesures fran#aises et
jusqu'• 60 % selon une •tude belge) et provoquant t r!s
souvent des fuites de carburant et de lubrifiant.
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D•gradations superficielles observ•es sur les voies  d'acc!s :
arrachement des gravillons, plissement des couches 

de surface et d•part en plaques.

D•gradations structurelles observ•es sur les carref ours
giratoires : fa$en#age et orni•rage des couches de surface.

Surcharge sur les roues ext!rieures 
et efforts r!sultant de la force centrifuge
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En alignement droit : r!partition uniforme de la charge sur les deux roues.
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En virage, transfert partiel de la charge vers la route ext!rieure.
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EXIGENCES REQUISES POUR 
LA DURABILITƒ DU GIRA TOIRE

L'analyse des sp•cificit•s et des sollicitations, a insi que les
d•sordres constat•s sur les ouvrages en service, pe rmettent
de lister les exigences auxquelles doit r•pondre to ut
am•nagement de carrefour giratoire.

Exigences techniques

Elles sont de plusieurs types :
· le rev‚tement des voies d'acc!s et de la chauss•e a nnulaire

doit pr•senter, en toutes circonstances, une r•sist ance
•lev•e au cisaillement, au poin#onnement, aux surch arges
dynamiques, aux hydrocarbures, • l'inondation, • l' •rosion,
au gel, • la chaleur¼

· le mat•riau doit ‚tre d'utilisation facile, r•ponda nt aux
contraintes de mise en úuvre (rapidit• d'ex•cution,  phasage...)
et s'accommodant aux contraintes li•es • la g•om•tr ie de
l'ouvrage (courbes, formes circulaires, d•vers...).

Exigences de s•curit•

Le rev‚tement doit contribuer • renforcer la s•curi t• :
visibilit•, adh•rence, maintien de l'uni...

Exigences esth•tiques 
et environnementales
En site urbain, le rev‚tement doit r•pondre aux bes oins en
mati!re d'esth•tique, mais aussi de structuration d e l'espace
et d'int•gration • l'environnement.

Exigences d'exploitation

En service, le rev‚tement doit ‚tre apte • r•pondre  aux
contraintes d'entretien : nettoyage, intervention p onctuelle...

ADƒQUA TION DES 
STRUCTURES BƒTON 
Ë LA TYPOLOGIE DES 

CARREFOURS GIRA TOIRES

Le choix des structures s'appuie sur des consid•rat ions
diff•rentes selon le site et les sollicitations imp liqu•es par le
trafic. En ville, et en p•riurbain, pour des voirie s • trafic faible
ou moyen, les structures monocouches en b•ton de ciment •
joints classiques sont bien adapt•es. 

Pour les sollicitations plus fortes, des fondations  en mat•riaux
bitumineux sont propos•es, de pr•f•rence • des b•to ns
maigres.
Cela pour des questions de phasage d'ex•cution sous
circulation, toujours plus aigus en urbain car la v ille continue
de fonctionner pendant la r•alisation des travaux.
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Renforcer la s•curit•, c'est opter pour le b•ton, 
mat•riau clair (meilleure visibilit•) et ind•formab le 

(maintien de l'uni dans le temps).

Les exigences esth•tiques n•cessitent l'utilisation  d'un mat•riau
comme le b•ton, apte • subir de multiples traitemen ts :

coloration, texture et forme.

B!ton de ciment

Plate-forme

Rev‚tement b•ton monocouche • joints non goujonn•s. 

Plate-forme

Fondation en grave bitume

B!ton de ciment

Structure composite constitu•e d©un rev‚tement b•ton
• joints non goujonn•s pos• sur une fondation en grave-bitume.



Pour les sollicitations encore plus fortes des axes  strat•giques,
le recours au b•ton de ciment goujonn• sur support
bitumineux est conseill•, sans que cela refl!te bie n s&r une
logique d'exclusivit• parmi les potentialit•s du b• ton : il faut
allier, en effet, des conditions d'ex•cution partic uli!rement
contraignantes de d•lai, de phasage, d'exigu$t• et d'exploitation
• une performance m•canique durable.

En rase campagne, on peut souvent mieux am•nager les
conditions d'ex•cution pour travailler hors circula tion et dans
des contraintes de d•lai normales.
On peut alors avoir recours • la gamme classique de
chauss•es en b•ton, pour trafic fort • tr!s fort, c omme le
b•ton arm• continu pos• sur une fondation en grave- bitume
(en haut) et le b•ton de ciment • joints goujonn•s sur une
fondation en b•ton maigre (en bas).

CARACTƒRISTIQUES 
DU BƒTON

Les b•tons routiers, comme ceux utilis•s pour la r• alisation
des carrefours giratoires, doivent r•pondre aux sol licitations
r•p•t•es du trafic et des effets climatiques : leur  r•sistance •
la traction par flexion entre directement en ligne de compte
pour le dimensionnement.
Comme tout b•ton routier, ils doivent contenir un a djuvant
entra€neur d'air qui leur conf!re une r•sistance •l ev•e vis-•-
vis du gel et des effets des sels de d•vergla#age. Leur
consistance doit ‚tre adapt•e aux proc•d•s de mise en úuvre
du chantier. Ces b•tons doivent donc ‚tre aussi hom og!nes et
compacts que possible et pr•senter des caract•risti ques
m•caniques ad•quates.

Le tableau ci-apr!s donne les caract•ristiques m•ca niques
requises de ces mat•riaux, conform•ment • la norme
NFEN13877-1.

La composition des b•tons doit donc ‚tre •tablie en  tenant
compte des caract•ristiques des mat•riaux disponibl es et des
r•sistances • atteindre.
Les classes 2 et 3 correspondent • des b•tons maigr es,
destin•s aux couches de fondation.
Les classes 4 et 5 correspondent • des b•tons desti n•s aux
couches de roulement en b•ton (b•ton non arm•, b•to n
goujonn• et b•ton arm• continu). Les classes 1 et 6  sont
pr•vues pour d'autres types d'applications.

RICHESSE DE LÕOFFRE 
STRUCTURELLE

La gamme des b•tons et des rev‚tements est aujourd' hui
suffisamment large pour hi•rarchiser les exigences et
contraintes, et pour offrir toutes les solutions op •rationnelles.
Sans pr•tendre • l'exhaustivit•, les typologies de structures de
chauss•es en b•ton propos•es pour la r•alisation de
carrefours giratoires sont de 4 ordres : 
· le rev‚tement b•ton • joints non goujonn•s, pos• su r une

fondation en mat•riaux hydrauliques (grave-ciment, b•ton
maigre) ou hydrocarbon•s (grave-bitume) ou sur une couche
drainante en grave non trait•e (GNT), 

· le rev‚tement b•ton • joints goujonn•s, pos• sur un e
fondation en mat•riaux hydrauliques (grave-ciment, b•ton
maigre) ou hydrocarbon•s (grave-bitume) ou sur une couche
drainante en GNT, 

· le rev‚tement en B•ton Arm• Continu (BAC), pos• sur  une
fondation en mat•riaux hydrauliques (grave-ciment, b•ton
maigre) ou hydrocarbon•s (grave-bitume, b•ton bitum ineux
semi-grenu),

· le B•ton de Ciment Mince Coll• (BCMC), sur fondation en
mat•riaux hydrocarbon•s (b•ton bitumineux, grave-bi tume). 

REMISE EN CIRCULA TION

On peut r•tablir une circulation de v•hicules lourd s lorsque le
b•ton a atteint, in situ, 20 MPa en compression.
L'obtention de cette r•sistance d•pend de la formul ation et de
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Plate-forme

Fondation en grave bitume

Structure composite constitu•e d©un rev‚tement
en b•ton arm• continu pos• sur une fondation en grave-bitume. 

 

B!ton de ciment

Plate-forme

Fondation en b!ton maigre

B!ton de ciment

Structure constitu•e d©un rev‚tement b•ton
• joints goujonn•s pos• sur une fondation en b•ton maigre.

Classification des b!tons routiers (norme NF EN 138 77-1)
Classe de
r!sistance

R!sistances caract!ristiques 
" 28 jours en MPa

Compression 
NF EN 12390-3

Fendage 
NF EN 12390-6

6 C38 S3,3

5 C32 S2,7

4 C29 S2,4

3 C25 S2,0

2 C20 S1,7

1 C15 S1,3

Plate-forme

Fondation en grave bitume

B!ton de ciment

Structure composite constitu•e d©un rev‚tement b•ton
• joints goujonn•s pos• sur une fondation en grave-bitume. 
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Carrefours giratoires 
Des solutions durables en b!ton de ciment
Ce document de 40 pages
fournit toutes les sp•cificit•s
des carrefours giratoires :
typologie, sollicitations¼
Il pr•sente les solutions
structurelles apport•es par le
b•ton, pr•cise leur domaine
d'application et dresse un bilan
des avantages techniques et
•conomiques de chacune d'elles.
R!f!rence : T 56

Carrefours giratoires en b!ton Tome 1  
Guide de dimensionnement
Cet ouvrage de 72 pages met •
la disposition du ma€tre
d'úuvre l'ensemble des
renseignements utiles pour
concevoir et dimensionner un
projet de carrefour giratoire en
b•ton.
R!f!rence : T 63

Carrefours giratoires en b!ton Tome 2 
CCTP type - BPU - DE
Ce document de 70 pages
constitue un cadre pour la
r•daction des consultations et
des march•s relatifs • la des
carrefours giratoires en b•ton.
R!f!rence : T 64

Le document T 64 ci-dessus existe
aussi sous forme de CD pour Mac 
et PC (fichiers PDF et Word).
R!f!rence : C 64

POUR EN SA VOIR PLUS

Cimb!ton a publi! plusieurs documents sur les girat oires,
disponibles gratuitement par fax au 01 55 23 01 10, 

par email " centrinfo @cimbeton.net ou 
par t!l!chargement sur le site www.infociments.fr

la maturit• du b•ton (temp•rature).
Dans des conditions normales de temp•rature, cela
correspond • :
· environ 2 • 3 jours pour les b•tons traditionnels,
· environ 18 • 24 heures pour les b•tons • performanc es

rapides,
· environ 4 • 6 heures pour les b•tons sp•ciaux • bas e de

ciment alumineux fondu (CA ± norme NF P 15-315) ou de
ciment prompt naturel (CNP ± norme NF P 15-314).

En g•n•ral, il s'agit d'un b•ton de ciment classe 5  ou ªBC5º
conform•ment • la norme NF P 98-170, avec une r•sis tance
en fendage caract•ristique • 28 jours de 2,7 MPa. Ce qui
correspond • un b•ton de classe C35/45 conform•ment  • la
norme NF EN 206-1. 
En outre, des aspects sp•cifiques compl•mentaires r •sultant
d'objectifs particuliers sont • consid•rer pour r•p ondre • des
exigences d'ordre esth•tique (couleur, forme, textu re), d'ordre
s•curitaire (structuration de l'espace, identificat ion visuelle
des diff•rents composants de la voirie) et d'ordre
environnemental (r•duction du bruit de roulement, i nt•gration
dans le paysage). 

LES RƒFƒRENCES

Les carrefours giratoires en b•ton, r•alis•s en Fra nce depuis
une quinzaine d'ann•es, se comportent d'une fa#on tout •
fait satisfaisante, gr*ce • la comp•tence de tous l es acteurs :
ma€tres d'ouvrage, ma€tres d'úuvre, entreprises et
fournisseurs.
Compte tenu des sollicitations particuli!rement agr essives
que subissent ces ouvrages, le b•ton poss!de des atouts
importants qu'il pourra faire valoir d'autant plus facilement
que les carrefours giratoires, r•alis•s avec d'autres
mat•riaux, pr•sentent souvent des d•gradations en s urface,
incompatibles avec le niveau de service attendu.
Les solutions techniques du b•ton sont nombreuses :  elles
apportent une r•ponse aux exigences multiples des m a€tres
d'úuvre, soit en travaux neufs, soit en travaux d'e ntretien
d'ouvrages existants.

4 CHANTIERS RƒCENTS

Dans les pages suivantes, vous d•couvrirez 4 chantiers de
giratoires en b•ton, r•alis•s courant 2008 en Franc e.
Celui d'Eulmont, premier giratoire en b•ton de Meur the-et-
Moselle, adopte la technique des dalles goujonn•es afin de
r•sister au passage de plus de 9 000 v•hicules par jour.
Le giratoire qui mat•rialise l'entr•e de la zone in dustrielle de
la Martinerie, pr!s de Diors dans l'Indre, et la s• curise en
ªcassantº la vitesse des v•hicules. 
Celui du Phare (zone industrielle de Bissy) • Chamb•ry
(Savoie), qui concilie bien esth•tisme et r•sistanc e.
Enfin, dans le d•partement de l'Oise, toute une s•r ie d'abords
de giratoires ont •t• r•alis•s en b•ton color• dans  la masse,
puis taloch• ou liss•. 



C
omment raccorder une nouvelle
route d•partementale • deux
autres existantes ? + cette

question, le Conseil g•n•ral de
Meurthe-et-Moselle apporte une
r•ponse simple et efficace en cr•ant, •
Eulmont, • quelques kilom!tres de
Nancy, un carrefour giratoire et deux
bretelles de raccordement compl•tant
la future voie principale.
ªL'objectif !tait d'assurer une bonne
fluidit! du trafic dans des conditions
optimales de s!curit!, et cela d"s la
mise en service de la nouvelle route
d!partementaleº explique Didier
Guilmart, responsable travaux au
Conseil g•n•ral. 
Deux hypoth!ses pour l'appel d'offres :
une r•alisation soit en b•ton, soit en
enrob•s, les entreprises devant
proposer une offre technique chiffr•e
dans chaque domaine.
ªLe co#t initial n'!tait pas notre seul
crit"re de choix. Nous voulions aussi
tester une solution b!ton pour ce type de

carrefour, afin de r!duire les co#ts
d'entretien. L'id!e fondamentale !tant
que l'effort financier initial, li! au surco#t
lors de la construction, sera compens!
par les !conomies r!alis!es au fil des
ansº pr•cise Didier Guilmart.

Test de diff•rents types
de balayages de surface   
Le giratoire d'Eulmont pr•figure la
construction d'autres giratoires en
b•ton en Meurthe-et-Moselle. Il est
donc la vitrine de ce vaste projet, en
•troite concertation entre le Conseil
g•n•ral, Eurovia B•ton, l'agence
Eurovia de Ludres et Unib•ton pour le
r•aliser dans les meilleures conditions. 
ªLe cahier des charges !tait tr"s d!taill! :
formulation du b!ton, !paisseur de la
dalle, existence de joints goujonn!s,
aspect de surface... La r!alisation de
b!tons de convenance chez Unib!ton et
de planches d'essais sur le chantier ont
permis de finaliser le projetºcommente

J•r;me Thill, conducteur de travaux •
l'agence Eurovia de Ludres, mandataire
du march•.
ªNous avons propos! de remplacer la
d!sactivation de surface, initialement
pr!vue, par une finition balay!e. En effet,
la r!alisation non m!canis!e de ce
giratoire aurait pu entra$ner des
remont!es de laitance d!licates %
ma$triser, alors que cela ne se manifeste
pas avec un balayageºsignale Pierre
Rupp, conducteur de travaux chez
Eurovia B•ton. 
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Premier d'un ensemble de giratoires en b!ton pr!vus  pour minimiser leur co"t d'entretien,
celui r!alis! # Eulmont, sur la voie nouvelle de la  vall!e de l'Amezule, adopte la technique
des dalles goujonn!es afin de r!sister au passage d e plus de 9 000 v!hicules par jour.  

Eulmont : du bŽton goujonnŽ 
pour un giratoire soumis " un fort trafic

Eulmont (Meurthe-et-Moselle) :
un carrefour giratoire en b•ton
goujonn• pour raccorder une
nouvelle route d•partementale 
• deux autres existantes.

LE POINT SUR

PRINCIPAUX INTERVENANTS

Ma$trise d'ouvrage et ma$trise
d'úuvre : Conseil g!n!ral 
de Meurthe-et-Moselle

Entreprises : Eurovia (agence 
de Ludres) et Eurovia B!ton

Fournisseur du b!ton : Unib!ton
(centrale BPE de Ludres)

Fournisseur du ciment : 
Ciments Calcia (usine de Couvrot)

Les carrefours giratoires



ªDes planches d'essais sp!ciales ont
donc !t! r!alis!es avec diff!rents types
de balayages de surface pour trouver la
solution la plus appropri!e en termes de
rugosit!, solution qui a !t! ensuite
valid!e par le ma$tre d'ouvrageºajoute
J•r;me Thill.

Du b•ton pr!t " l'emploi
livr• entre 7 heures et midi 
ªEtablie % partir du cahier des charges
r!dig! par le Conseil g!n!ral, la
formulation du b!ton est celle convenant
% une couche de roulement supportant
un trafic routier relativement !lev!.
Nous avons utilis! des granulats
alluvionnaires de la Moselle semi-
concass!s plut&t que des roul!s. Autre
avantage : en cas de vieillissement de la
chauss!e, l'adh!rence est meilleure. La
classe d'exposition du b!ton a !t!
choisie pour lui permettre de r!sister au
gel et aux sels de d!vergla(ageºpr•cise
Michel Bessedjerari, responsable
commercial d'Unib•ton, r•gion Est.  
Situ•e • 25 minutes de route du
chantier, la centrale B•ton Pr‚t •
l'Emploi de Ludres dispose d'une
bonne expertise des b•tons de
convenance.
Etroitement adapt•e aux besoins du
chantier, l'organisation de cette
centrale a permis d'assurer chaque
matin (sauf lorsque la m•t•o •tait
d•favorable), pendant trois semaines,
un approvisionnement au moyen de 15
• 20 camions-toupies.
Un rythme soutenu devait, en effet,
‚tre maintenu car le chantier
d•marrait • 7 heures et le coulage
devait se terminer • midi.
ªQualit! oblige, le b!ton pr)t % l'emploi
est contr&l! au d!part et % l'arriv!e de

Routes N•107 - Mars 2009 9

Les carrefours giratoires 
LE POINT SUR

Le d•coupage du b•ton 
en figures carr•es de 5 m!tres de c;t•

•vite les angles vifs fragiles. 

chacun des chargementsº souligne
Michel Bessedjerari. 

Des goujons en acier sur 
un chantier hors circulation
Les travaux pr•paratoires ont •t•
r•alis•s sur des terres agricoles,
•chang•es contre les tron#ons des
anciennes routes d•partementales
devenant caducs. Apr!s d•caissement
sur 80 cm d'•paisseur, une couche de
forme de 40 cm de granulats calcaires
surmont•e d'une couche de fondation
de 10 cm de grave-bitume ont •t•
r•alis•es. 
ªLe terrain !tait de bonne qualit!
quoiqu'un peu argileux. La structure a
!t! calcul!e pour assurer une bonne
portance, avec un point d'arr)t % la fin de
chaque couche pour permettre de s'en
assurerº commente J•r;me Thill.
Epais de 22 cm, le giratoire en b•ton
couvre une superficie de 3 500 m2,
comprenant non seulement l'anneau
du giratoire, mais aussi 50 m!tres de
bretelles pour s'y raccorder.
La largeur variable ne permettant pas
l'emploi d'une machine • coffrage
glissant, le coulage a lieu par bandes
(deux par bretelles et deux bandes
concentriques pour l'anneau) entre
des coffrages assembl•s sur place. 
Avant coulage, des goujons en acier de
3 cm de diam!tre et 45 cm de long sont
mis en place sur des paniers
m•talliques qui les immobilisent selon
un pas de 30 cm.

Un surfa#age r•alis• 
au moyen d'une r$gle vibrante

ªPositionn!s dans les futurs joints de
retrait-flexion, les goujons sont destin!s
au bon transfert de charges d'une dalle %
l'autre, ce qui assure la viabilit! de la
chauss!e b!ton dans le tempsºpr•cise
Pierre Rupp. 
R•alis• en une seule passe, le coulage
est effectu• par une r!gle vibrante,
suivi d'un balayage r•gulier et de
l'application d'un produit de cure.
Puis 6 • 7 heures apr!s le coulage, le
sciage sur le tiers de l'•paisseur de la
dalle a lieu au niveau des zones
goujonn•es, soigneusement rep•r•es
auparavant. Ces joints sont ensuite
•largis par chanfreinage et garnis d'un
produit pour joints afin d'assurer
l'•tanch•it• de la dalle. Une pente de
2% vers l'ext•rieur de l'anneau facilite
l'•coulement des eaux pluviales.
La mise en úuvre a •videmment eu
lieu en •vitant les journ•es avec fortes
pr•cipitations, qui auraient pu modifier
l'aspect de surface final. 
Enfin, pour minimiser l'entretien, le
terre-plein central est v•g•talis•.
Large de 9 m et d'un diam!tre int•rieur
de 26 m, ce giratoire a •t• mis en
service • la fin de l'•t• 2008. Aux actuels
9000 v•hicules/jour s'ajouteront tous
ceux passant par la future route
d•partementale en voie d'ach!vement.
D'autres giratoires du m‚me type sont
pr•vus • l'horizon 2011. 

Ci-dessus, les goujons en acier de 3 cm de
diam!tre et 45 cm de long, positionn•s sur 
des paniers m•talliques, attendent la mise 

en úuvre du b•ton pr‚t • l'emploi. Ces
paniers permettent de maintenir en place 

les goujons lors du coulage (• gauche).



C
onstruite sur l'emplacement
d'une ancienne base militaire de
l'Otan, la zone industrielle de la

Martinerie, pr!s de Diors dans l'Indre,
utilise toujours les chauss•es d'origine
en b•ton, inusables apr!s plus de
cinquante ann•es de bons et loyaux
services.
Seul point d•licat : le carrefour d'acc!s
• cette zone industrielle se trouve en fin
de ligne droite. D'o" l'id•e de
remplacer ce carrefour par un giratoire

pour ªcasserº la vitesse des v•hicules
et am•liorer ainsi la s•curit• de ce site.
Autre avantage, une meilleure
mat•rialisation de l'entr•e de la zone
industrielle gr*ce • la construction, en
parall!le, d'un parking poids lourds
muni d'un panneau d'informations. Ce
dernier permet aux chauffeurs,
arrivant pour la premi!re fois sur ce
site, de mieux se rep•rer, ce qui en fait
un gage de s•curit• suppl•mentaire. 
ªPour construire ce giratoire, le mat!riau
b!ton s'est naturellement impos! car il
permet de rester en harmonie avec le
type de chauss!es pr!sent dans la zone. Il
a aussi !t! choisi pour sa robustesse
puisqu'il ne subit pas les ph!nom"nes
d'orni!rage. Avec le passage de 400 poids
lourds par jour en moyenne, la r!sistance
!tait clairement recherch!e afin d'avoir le
minimum d'entretien. La durabilit!
attendue est de l'ordre de 50 ans, en se
fondant sur l'exp!rience li!e aux
chauss!es de ce siteºexplique Pierre-

Alexandre Prime, adjoint technique au
service voirie de la Communaut•
d'agglom•ration de Ch*teauroux (CAC).
Le diam!tre ext•rieur du giratoire est
de 40 m pour une largeur de voie de
8 m. Un bandeau d'un m!tre de large
en b•ton balay• entoure l'€lot central,
qui est rempli de terre v•g•tale.

Bien soigner les travaux 
pr•paratoires
Pour ne pas g‚ner la circulation,
l'entreprise Setec, charg•e des travaux,
a cr•• une voie provisoire sur une
parcelle voisine lui appartenant. Cela a
permis d'isoler l'emprise du chantier
pour travailler en toute s•curit• et de
pouvoir r•aliser les travaux en moins
de trois mois. 
Les anciennes dalles sont en partie
rabot•es, le reste •tant d•moli au
brise-roches hydraulique, en raison de
leur forte r•sistance due • la pr•sence
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Rempla%ant un ancien carrefour, le giratoire de Dio rs vient mat!rialiser l'entr!e de la zone
industrielle de la Martinerie et la s!curise en ªca ssantº la vitesse des v!hicules. R!alis! en
dalles b!ton goujonn!es, il se raccorde # d'inusabl es chauss!es en b!ton datant des ann!es 50.

Diors (Indre) : un giratoire en bŽton 
" l'entr!e d'une zone industrielle

Diors (Indre) : vue g•n•rale 
du chantier du nouveau giratoire 
d'un diam!tre ext•rieur 
de 40 m!tres et d'une largeur 
de voie de 8 m!tres.

LE POINT SUR Les carrefours giratoires

PRINCIPAUX INTERVENANTS

Ma$trise d'ouvrage et ma$trise
d'úuvre : Communaut!
d'agglom!ration castelroussine (CAC)

Entreprise : 
Setec (groupe Roger Martin)

Fournisseur du b!ton : 
Sodibe (groupe Roger Martin)

Fournisseur du ciment : 
Ciments Calcia 



de granulats 50/60 contenant de la
diorite, roche granitique locale.
Achemin•s jusqu'• une plate-forme de
tri, ces mat•riaux sont ensuite
concass•s pour avoir une deuxi!me vie
en remblais. 
Apr!s le terrassement et la cr•ation
des diff•rents r•seaux (eaux pluviales,
•clairage public...), Setec a mis en
place 30 cm de grave non trait•e 0/60
dioritique. Puis, apr!s compactage, elle
a r•alis• une couche de forme de 18 cm
de grave 0/20 dioritique enrichie • 7 %
de ciment.
ªToutes les bordures ± p!riph!rie, $lot
central et $lots directionnels ± sont
coul!es en place : cette solution s'av"re
)tre la plus r!sistante et la plus rapide %
mettre en úuvreº commente Pierre-
Alexandre Prime. 
Pour Jean-Claude Cazorla, directeur
travaux de l'entreprise Setec : ªCes
bordures sont r!alis!es % l'aide d'une
machine % coffrage glissant, !quip!e
d'un moule sp!cifique, avec guidage
altim!trique et directionnel par fil. Apr"s
la prise du b!ton, des tron(onnages
ponctuels servent % volontairement
cr!er des joints de dilatationº.
Un film polyane est ensuite pos• sur
toute la surface du giratoire pour isoler
le b•ton de la grave-ciment. Plac•s •
mi-•paisseur des futures dalles b•ton,
des goujons en acier de 2,5 cm de
diam!tre et 45 cm de long sont
r•guli!rement install•s tous les 30 cm.
Leur fixation sur des paniers

m•talliques •vite tout d•placement lors
du coulage du b•ton.
ªLeur plan de calepinage d!finit des
!l!ments trap!zo*daux dont les c&t!s
parall"les font respectivement 3 m et
5 m au maximumº pr•cise Pierre-
Alexandre Prime. Pour rep•rer leur
emplacement apr!s coulage, un
simple trait • la craie sur les bordures
et les coffrages suffit. 

Une r•alisation 
effectu•e par demi-chauss•e
Confectionn• par l'entreprise Sodibe,
le b•ton est achemin• sur le chantier
par camion-toupie. Il est d•vers• soit
directement, soit • l'aide d'une pompe
pour les parcelles moins facilement
accessibles. Apr!s r•partition, le
r•glage a lieu manuellement • l'aide
d'une r!gle vibrante s'appuyant sur les
coffrages et les bordures.
L'emploi d'une machine routi!re n'•tait
pas envisageable en raison des
courbes du chantier et de la pr•sence
de goujons. Apr!s un balayage
superficiel pour donner sa texture
rugueuse • la surface de roulement, la
pulv•risation d'un produit de cure
donnera la certitude d'une prise
homog!ne. R•alis• par demi-
chauss•e de 20 cm d'•paisseur, le
chantier avan#ait • une cadence
moyenne de 300 m2 par jour. 
D!s le lendemain, apr!s d•coffrage,
l'entreprise vient scier la dalle sur le
tiers de son •paisseur dans l'axe des
paniers de goujons. Ces joints sont
ensuite garnis • l'aide d'un polym!re.
Suit le br&lage de la bande de
polystyr!ne de 6 mm d'•paisseur qui
avait •t• interpos•e entre la dalle et
ses diff•rentes bordures afin de
faciliter la dilatation du b•ton. Elle est

ensuite remplac•e par un joint r•alis•
avec le m‚me polym!re.

Une mise en circulation
extr!mement rapide
ªLa mise en circulation du giratoire a eu
lieu deux jours seulement apr"s le
sciage, d"s que les 20 MPa %
l'!crasement ont !t! atteintsº souligne
Pierre-Alexandre Prime. 
Pour Setec, ce chantier innovant ne
pr•sentait pas de r•elle difficult•
technique. ªLe plus d!licat !tait le tirage
de la dalle % la r"gle vibrante, surtout en
entr!e et sortie de giratoire en raison de
la largeur variable de la voieºsignale
Jean-Claude Cazorla. 
Autre point d•licat : le raccordement •
l'existant. ªLes anciennes dalles de la
chauss!e en b!ton sont vraiment tr"s
r!sistantes. Percer des trous de 3 cm de
diam"tre tous les 33 cm, pour y ins!rer
les goujons de raccordement avec la
nouvelle dalle avant de les sceller,
n'!tait pas une mince affaire+ Sans
compter qu'au niveau du parking le long
de la voie, ces percements avaient lieu
sur 150 m de longueur. / noter enfin que,
c&t! giratoire, les goujons ont !t!
lubrifi!s pour laisser une certaine libert!
de mouvement aux nouvelles dallesº
conclut Jean-Claude Cazorla. 
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Les bordures sont r•alis•es en place 
avec une machine • coffrage glissant.

Apr!s mise en place du polyane, 
les goujons fix•s sur leurs paniers sont
pos•s • l'emplacement des futurs joints.

La r!gle vibrante prend appui 
sur les coffrages et les bordures.

Le b•ton balay• donne sa texture 
anti-d•rapante • la couche de roulement.



S
itu• • Bissy (Savoie), • proximit•
des grands axes routiers et
ferroviaires, mais aussi gu!re

loin du centre-ville de Chamb•ry, le
Phare est un nouveau site, • vocation
pluridisciplinaire : cet •quipement
accueillera, en effet, concerts,
spectacles, foires et salons. Il a
d'ailleurs donn• son nom • la zone
industrielle avoisinante.

ªL'ancien carrefour giratoire en enrob!
!tait vraiment en piteux !tat : il souffrait
d'un fort orni!rage d# au passage r!p!t!
des poids lourds se rendant % la zone
industrielleº explique Georges Bonilla,
responsable de l'agence Sit•tudes de
Chamb•ry.
Le nouveau giratoire •tait initialement
pr•vu en BCMC (b•ton de ciment mince
coll•), une technique qui consiste •
d•caper l'ancienne couche superficielle
d'enrob•s, tout en gardant son assise,
avant d'y coller un b•ton de roulement.
ªLe rabotage a r!v!l! que la structure
r!siduelle de 15 % 16 cm de grave n'!tait
pas uniforme. Sur ce v!ritable patchwork,
impossible de r!aliser s!rieusement un
BCMC. La solution de refaire le giratoire
en enrob!s a vite !t! abandonn!e au
profit du b!ton, en raison de son
endurance, de sa capacit! % ne pas subir
d'orni!rage et de sa rapide remise en
circulationº pr•cise Georges Bonilla.

Pour la chauss•e, les calculs se sont
fond•s sur l'hypoth!se d'un trafic
moyen de 400 poids lourds/jour.
La premi!re approche •tait de mettre
en úuvre 24 cm de b•ton sur 16 cm de
grave-bitume mais, compte tenu de
l'•paisseur totale, cette solution •tait
un peu trop on•reuse. Une solution
toute aussi performante, mais plus
•conomique, a •t• retenue : un b•ton
de chauss•e de 27 cm d'•paisseur,
surdos• en ciment (410 kg/m 3) pour
r•sister au passage des camions. 
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Desservant un nouvel !quipement # vocation sportive , culturelle et commerciale ainsi
qu'une zone industrielle, le carrefour giratoire du  Phare devait r!pondre # des exigences
semblant contradictoires : s!duire les pi!tons avec  des trottoirs sabl!s et supporter le
passage des poids lourds avec une chauss!e renforc! e.

Giratoire en bŽton du Phare (Chamb!ry) :
concilier esth!tisme et r!sistance

Chamb•ry (Savoie) : le b•ton 
de la chauss•e du giratoire 
du Phare a •t• coul• en
seulement 2 jours et la remise
en circulation a pu ‚tre
effectu•e 4 jours plus tard.

LE POINT SUR Les carrefours giratoires

PRINCIPAUX INTERVENANTS

Ma$trise d'ouvrage : 
Communaut! d'agglom!ration 
de Chamb!ry M!tropole
Ma$trise d'úuvre : Sit!tudes
Entreprise : Sols Alpes
Fournisseur du b!ton : 
B!ton Rh#ne-Alpes Chamb!ry
(groupe VICAT)
Fournisseur du ciment : 
VICAT Ciment 

D•vers• directement du camion-toupie, 
le b•ton a •t• coul• le matin.



Un calepinage en forme
de toile d'araign•e
Soigneux, le calepinage des futurs
joints de la chauss•e du giratoire
adopte un aspect proche de celui d'une
toile d'araign•e. Cette approche
rationnelle permet d'obtenir des
•l•ments trap•zo$daux dont le plus
grand c;t• ne d•passe pas 6 m. Une
pente de 1 • 2% vers l'ext•rieur de
l'anneau est pr•vue, afin de favoriser
l'•vacuation des eaux pluviales vers les
caniveaux p•riph•riques. 
Dans un but esth•tique, les trottoirs
adoptent la m‚me teinte que la partie
circul•e. La formulation du b•ton est
donc la m‚me que celle de la chauss•e,
mais avec un dosage moindre en
ciment (330 kg/m3) puisque le niveau de
performance demand• est moins •lev•.
Totalisant un lin•aire de 1000 m, les
bordures de dimension 25x30 cm
semblent invisibles gr*ce • une astuce
constructive : elles sont, en effet,
cha€n•es en continu et coul•es en
place. Le treillis soud• des trottoirs s'y
raccorde et les bordures servent de
coffrage : le trottoir semble ainsi les
prolonger. De l'autre c;t•, les caniveaux
sont eux aussi coul•s en place, avant la
r•alisation de la partie circul•e. 

Le b•ton a s•ch• pendant
le week-end du 15 ao%t &
ªApr"s avoir d!caiss! l'ancien giratoire
jusqu'% la cote ± 27, nous avons mis en
place un joint de dilatation axial pour
couper le giratoire en deux zones. Le
coulage du b!ton pr)t % l'emploi 8BPE9
intervenant sur deux jours cons!cutifs,

par demi-chauss!e, cela permet de
maintenir la circulation sur l'autre moiti!
pendant la majeure partie du chantier.
Ce joint est mat!rialis! par une corni"re
m!tallique en L, de 27 cm de haut sur
20 cm de baseº signale S•bastien
Thierc•, ing•nieur travaux dans
l'entreprise Sols Alpes.
Ont •t• ajout•s, tous les 30 cm, des
goujons m•talliques de 45 cm de long,
plac•s sur l©axe des joints de dilatation
mentionn•s sur le calepinage. Ils sont
maintenus en place par des paniers-
supports fix•s au sol. Les ar‚tes en
b•ton sont r•alis•es • l©aide de plats
en acier de 8 cm de long sur 5 mm
d©•paisseur, avec des pattes de
scellement c;t• b•ton.
ªAchemin! le matin depuis notre
centrale de BPE, le b!ton de la
chauss!e a !t! coul! en deux jours
seulement : les 13 et 14 ao#t. Une fois le
b!ton du demi-giratoire mis en place, il
est r!gl! puis liss! % l'h!licopt"re pour
obtenir une surface parfaitement
uniforme. La pulv!risation d'un produit
de cure vient ensuite !viter un s!chage
trop rapide du b!ton en surface. Le
sciage a lieu le soir m)me sur le tiers de
l'!paisseur de la chauss!e, selon le
calepinage pr!vu pour les jointsº
souligne Mathieu Carbon, responsable
B•tons Sp•ciaux chez BRA Chamb•ry
± secteur Savoie (groupe VICAT).
Au niveau des trottoirs, le sciage
intervient tous les 4 m!tres, des joints
de dilatation •tant aussi pr•vus tous
les 20 m. Le trait de scie se poursuit au
niveau des bordures et des caniveaux. 
Apr!s avoir tir• profit du long week-
end du 15 ao&t pour donner au b•ton
trois jours pleins pour s•cher, il a •t•
possible de r•ouvrir le giratoire • la
circulation le lundi 18 ao&t.

ªD"s 6 h du matin, nous !tions sur place
pour nous assurer que les mesures de
r!sistance % la traction par fendage
atteignaient bien les 2,7 MPa requis
apr"s 3 jours. Aucun probl"me: les
performances m!caniques obtenues
d!passaient confortablement celles
pr!vuesº confie S•bastien Thierc•. 

Trottoirs en b•ton sabl• et
chauss•e en b•ton grenaill•
+ l'origine, l'ensemble du projet •tait
pr•vu en b•ton sabl•, mais le choix
d'une finition grenaill•e pour la
chauss•e a •t• pr•f•r• : elle apporte,
en effet, une texture plus rugueuse et
offre une meilleure adh•rence aux
v•hicules. 
Le sablage des 1200 m2 de trottoirs et
bordures a eu lieu entre 48 h et 5 jours
apr!s le coulage : sabler les deux en
m‚me temps a permis de rendre les
bordures quasiment invisibles.
Enfin, pour le grenaillage des 800 m2 de
chauss•e en b•ton, il a fallu attendre
que la surface ait atteint sa duret•
maximale : cette op•ration s'est
d•roul•e trois semaines plus tard, sous
circulation, et a dur• trois jours. 
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Chaque jour est r•alis•e 
une demi-chauss•e du giratoire.

Sabl•es en m‚me temps que les trottoirs,
les bordures sont quasi invisibles.

Le calepinage des joints de la chauss•e
dessine une sorte de toile d'araign•e.

FORMULATION DU B(TON
)POUR 1 M 3*

Ciment CEM I 52.5 N CE PM-ES-CP2
NF C35 0/20 S3 XF4 : 410 kg
Sable 0/4 : 670 kg
Grave 4/10 : 365 kg  
Grave 10/20 : 720 kg
Superplastifiant
Entra$neur d'air
R!sistance # la compression 
# 28 jours : 49,5 MPa
R!sistance au fendage # 14 jours :
4,2 MPa



L
e Conseil G•n•ral de l'Oise vient
de lancer une campagne de
modernisation de ses giratoires.

Si, bien s&r, la s•curit• est la priorit•
de ces interventions, l'esth•tique n'a
pas •t• oubli•e pour autant.
Voil• pourquoi les €lots centraux et les
s•parateurs de voies de ces giratoires
b•n•ficient d'un traitement de faveur
avec l'emploi d'un b•ton color•.
Le choix du coloris s'est effectu• •
l'aide d'•chantillons puis de planches
d'essais. Confectionn• en centrale de
BPE • partir d'un ciment clair, il est
teint• dans la masse avec des
pigments min•raux blancs et jaune, •
hauteur de 5 % du poids de ciment.
Cette technique permet d'obtenir une
teinte p•renne et parfaitement
homog!ne. ª La formulation du b!ton
pr)t % l'emploi est la m)me pour tous
les sites, % ceci pr"s qu'% chaque fois on
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LE POINT SUR Les carrefours giratoires

PRINCIPAUX INTERVENANTS

Ma$trise d'ouvrage et ma$trise
d'úuvre : Conseil g!n!ral de l'Oise

Entreprise : 
Eurovia (agence de Beauvais)

Fournisseurs du b!ton : 
Holcim B!tons (France)-R!gion Nord

Fournisseur du ciment : 
Holcim Ciments

Therdonne - Site : RD 12 - Type : Modification carrefour existant 
Surface : 23 m2 - Finition : b•ton taloch•

Auneuil
Site : RD 981 

Type : Modification carrefour existant
Surface : 23 m2 - Finition : b•ton taloch•

Beauvais 
Site : RD 927 (sud-ouest) 

Type : Modification carrefour existant
Surface : 23 m2 - Finition : b•ton liss•

Nanteuil-le-Haudouin 
Sites : RD 84 et RD 922

Type : modification de quatre carrefours
existants - Surface : 23 m2 chacun

Finition : b•ton taloch•

Ressons-sur-Matz 
Site : RD 82 - Type : Modification carrefour

existant - Surface : 25 m2

Finition : b•ton taloch•

a employ! des granulats locaux. Pour
obtenir un tel produit haut de gamme, il
faut faire preuve d'une grande vigilance,
tant au niveau de la centrale que du
transport et de la mise en úuvreº
explique Guillaume Fourmaux, agent
technico-commercial chez Holcim
B•tons (France) - R•gion Nord -
Secteur Oise.
Enfin, il faut noter qu'au niveau de la
finition, tous ces b•tons color•s dans
la masse ont •t• taloch•s, sauf celui de
Beauvais qui a •t• liss•. 

Du bŽton colorŽ dans la masse
pour les #lots centraux et les s!parateurs

de voies de 5 giratoires de l©Oise


